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Pa Sok Kan Pheuan Falang1 2010 était la cinquième expédition 
organisée par les Spitteurs Pan dans le district de Vang Vieng, à 150  km 
au nord de Vientiane, capitale du Laos. Son objectif était de poursuivre la 
prospection et l’exploration des cavités des massifs karstiques de Vang Vieng, 
le bilan des précédentes expéditions étant de près de 50  km de galeries 
topographiées. Le voyage s’est déroulé du 15 janvier au 8 février 2010, au 
début de la saison sèche, qui a été cette année encore marquée par des 
pluies exceptionnellement abondantes en début de séjour.

Comme en 2009, l’expédition ne s’est absolument pas passée comme 
prévu. En effet, malgré une préparation administrative dès le mois d’avril 
2009 et des contacts soutenus avec les autorités du Laos, notre équipe n’a pu 
obtenir les autorisations nécessaires à la pratique de la spéléo dans le district 
de Vang Vieng. En revanche, ce contretemps nous a permis de prendre 
d’importants contacts avec les différents ministères laotiens afin que notre 
expédition  2011 soit dûment autorisée. Nous avons également pu mettre 
nos compétences au service de l’expédition franco-italienne dirigée par Ch. 
Ghommidh en Khamouanne, jonction inédite qui s’est révélée extrêmement 
profitable pour les deux expés.

1 — Une exploration de 
l’administration laotienne

Suite à la découverte, en 2009, de la nécessité de disposer 
d’autorisations officielles pour pratiquer la spéléologie au Laos, autorisations 
sans doute motivées par le décès d’un touriste argentin dans une grotte en 
2004 et surtout par l’inconséquence et la légèreté de certaines expés au 
cours des années passées, nous avons commencé les démarches pour les 
obtenir dès notre retour, en avril 2009.

Pendant plusieurs mois, nous avons été en relation directe avec M. 
l’Ambassadeur du Laos en France, auquel nous avons fait parvenir un projet 
d’expédition détaillé, incluant une ébauche de partenariat avec les autorités 
laotiennes. Ce projet a également été transmis à l’Ambassade de France au 
Laos, qui a envoyé une note verbale au Ministère des Affaires étrangères de 
la RDP Lao dès le 4 janvier 2010 pour appuyer notre demande.

Dès notre arrivée à Vientiane, nous avons été reçus par le vice-
président du LNTA (Lao National Tourism Administration)  ; ce haut 
personnage a accueilli notre demande avec grand intérêt et l’a transmise 
aux autres ministères concernés : Affaires étrangères, Eaux et Forêts, Mines. 
Parallèlement, nous avons rencontré M. François Sénémaud, Ambassadeur 
de France au Laos et M. Philippe Devaud, Attaché de coopération scientifique 
et technique à l’Ambassade de France, qui nous ont accordé leur soutien 
auprès du gouvernement laotien.

1 « Expédition des amis français » en laotien.	



Malgré notre assiduité auprès du LNTA, dont Éric Suzzoni, Lubin 
Chantrelle et Sylvaine Van Tilbeurgh ont littéralement fait le siège une 
semaine durant à Vientiane, nos demandes sont restées lettre morte, sans 
que nous ayons reçu de réponse formellement négative. Il a donc fallu se 
résoudre à ne pas faire de spéléologie à Vang Vieng afin de respecter nos 
engagements auprès du LNTA, et envisager une solution de repli dans laquelle 
nous disposerions des autorisations voulues� Cette opportunité est venue de 
Charles Ghommidh, qui nous a invités à rejoindre Expé-Laos dans la vallée de 
la Nam Hin Boun, en Khamouanne.

2 — Khamouanne
Notre équipe étant arrivée dans la vallée de la Nam Hin Boun quelques 

jours avant celle de Ch. Ghommidh, nous avons mis à profit cette avance pour 
nous familiariser avec un terrain bien différent de celui que nous connaissons 
à Vang Vieng.

Dès notre premier jour, la visite de Tham Non nous a laissé voir le 
gigantisme des grottes de Khamouanne, mais aussi la dangerosité des 
explorations dans le secteur, avec la rencontre de serpents à l’entrée des 
cavités. Les deux jours suivants, nous avons découvert et exploré une jolie 
grotte en falaise à la hauteur de Ban Konglor, en rive gauche de la Nam Hin 
Boun, peuplée de la fameuse Heteropoda maxima, araignée la plus grosse du 
Monde...

À l’arrivée de l’équipe franco-italienne, nous nous sommes rapidement 
organisés pour nous intégrer aux explorations projetées par Ch. Ghommidh. 
Une partie de l’équipe s’est proposée d’assurer un portage de bouteilles 
de plongée afin de franchir le siphon terminal de Tham Non, mais aussi 
d’explorer des galeries laissées de côté les années précédentes. À Tham 
Lom, nous avons équipé la vire d’entrée et poursuivi, avec nos camarades 
d’Explo-Laos, l’exploration de cette grotte particulièrement intéressante. 
Une partie de l’équipe a accompagné Ch. Ghommidh dans un réseau où des 
escalades avaient été laissées en attente. Enfin, un petit groupe s’est formé 
afin de prospecter la rive gauche de la Nam Hin Boun, en face du village de 
Ban Naxangkhoam.

Le deuxième jour, nous avons poursuivi la prospection en rive gauche 
de la Nam Hin Boun, dans une jungle assez rébarbative, avec de très bons 
résultats malgré la présence constante de serpents (sans doute des vipères 
de Russel, extrêmement venimeuses) dans les porches. Nous sommes 
également retournés à Tham Lom pour lever la topographie des découvertes 
de la veille.

Le troisième jour a été l’occasion de continuer l’exploration de Tham 
Lom, alors que 5 d’entre nous visitaient l’attraction locale : la célèbre rivière 
souterraine de Tham Konglor que l’on remonte en pirogue sur 7 km avant 
d’atteindre la haute vallée de la Nam Hin Boun, spéléologiquement très 
prometteuse mais malheureusement interdite à la prospection� faute 
d’autorisations !

3 — Conclusion
Alors que le bilan aurait pu être totalement négatif malgré près 

de 10 mois de préparation et de tractations avec les autorités laotiennes, 
l’expédition  2010 des Spitteurs Pan s’est révélée pleine de surprises et se 



solde par des avancées importantes. En effet, les entrevues avec différentes 
personnalités laotiennes nous ont permis d’obtenir les autorisations 
nécessaires à l’organisation de l’expédition  2011 à Vang Vieng. Il va sans 
dire que notre volonté de donner un cadre légal à notre travail au Laos en 
respectant les conseils et injonctions des autorités locales se révèle d’ores 
et déjà très profitable quant à nos futures visites. Officiellement connus des 
acteurs principaux du développement et du tourisme laotien, mais aussi 
soutenus par l’Ambassade de France, nous pouvons poser les bases d’une 
coopération qui nous tient à coeur depuis 2003 et devenir, en quelque sorte, 
expédition officielle de spéléologie dans les districts de Vang Vieng et Kasi.

Ainsi, l’expé projetée en 2011 se fera sur des bases saines pour 
continuer l’étude des karsts de la vallée de la Nam Xong, avec comme 
objectifs principaux — mais non exhaustifs — l’exploration et la cartographie 
raisonnée du système de Tham Hoi/Tham Nam Xang et la prospection des 
lapiaz d’altitude dont nous espérons beaucoup.

En parallèle, la rencontre de notre petit groupe avec l’équipe franco-
italienne de Ch. Ghommidh, première du genre semblerait-il au Laos, a été 
très enrichissante et chaleureuse. Elle augure d’un bel avenir de la spéléologie 
laotienne, fondé sur l’échange, la collaboration et l’entraide entre les 
différentes expés, ainsi que le laissent entrevoir les discussions épistolaires 
à notre retour entre Ch. Ghommidh (Expé-Laos), E. Suzzoni et N. Weydert 
(Pa Sok Kan Pheuan Falang) et M. Laumans (Northern Lao - European Cave 
Project).


